
          Que n'entend-on ces dernières 
semaines: tempête boursière  - crise 
de la dette des états ... 
         Les "marchés" somment les 
gouvernements de prendre des me-
sures "la crise d'austérité s'impose", 
il faut tailler dans les dépenses pu-
bliques et sociales. 
         En France comme dans tous 
les pays européens, le pouvoir a 
mis en place le nouveau plan d'aus-
térité (d'autres sont en préparation):  

12 milliards en 2012. 
 

Où est la racine du mal? 
          Le système capitaliste règne 
sur la France comme sur le monde. 
Son moteur c'est la recherche du pro-
fit maximum et vite. Il doit exploiter 
les peuples toujours plus et par tous 
les moyens pour être comme il dit 
"compétitif" dans la concurrence ca-
pitaliste mondiale. Cette exploitation 
pèse sur la consommation  et débou-
che  fatalement sur des crises puis-
que le capitalisme ne trouve plus as-
sez de débouchés pour assurer un 
taux de profit suffisant a ses yeux. 
Depuis  sa naissance, le capitalisme 
est jalonné de crises. La crise actuel-
le est partie en 2008 des USA. 

 

La seule réponse capita-
liste à la crise c'est de 

faire payer les peuples. 
          Dès 2008 le gouvernement a 
volé au secours des banques et des 
multinationales. Il leur a alloué im-
médiatement 428 milliards d'euros 
(le budget de la France est de 370 
milliards). Dans le même temps, il a 
imposé la réforme des retraites, ré-
duit les dépenses de santé, supprimé 
des milliers d'emplois, bloqué les sa-
laires et livré ce qui restait des entre-
prises publiques au capital, il a priva-
tisé EDF-GDF - la Poste, ouvert la 
SNCF à la concurrence. 

          Profitant de la crise les 
multinationales au nom de 
la "compétitivité", ont sup-
primé des milliers d'em-

plois, imposé le chômage 
technique, délocalisé les 
production. 

 

        Elles ont continué à 
augmenter leurs profits: en 
six mois les entreprises du 
CAC40 ont fait 42,2 milliards de 
profits (+9,5% sur 2010). Elles pré-
voient 94 milliards pour l'année et 
104 milliards pour 2012. 

 

        A spéculer: elles spé-
culent sur les baisses de la Bour-
se, elles achètent leurs propres ac-
tions. C'est le cas de Bouygues, 
PSA, la BNP, GDF, Danone, Das-
sault, Sanofi... 
La Caisse d'Epargne, le Crédit fon-
cier, le Crédit agricole, la Banque 
populaire, Dexia, Naxitis, ont fait des 
prêts spéculatifs aux communes et 
aux hôpitaux endettés. Prêts adossés 
au taux de change de change euro-
suisse. La monnaie suisse s'est envo-
lée, des centaines de villes et d'hôpi-
taux sont pris à la gorge, ils ne peu-
vent plus rembourser. 

 

        A faire des fusions ac-
quisitions Elles ont beau-
coup d'argent en caisse: 
173 milliards,  ce qui leur permet de 
faire des acquisitions, 23 d'entre elles 
en ont fait en 2011. 

 

        La situation des fran-
çais s'aggrave. Le chômage 
augmente, plus de 6 millions de chô-
meurs. le pouvoir d'achat recule, la 
consommation a reculé de 1,8% au 
2ème trimestre 2011. 8,5 millions de 
personne sont en dessous du seuil de 
pauvreté et 6,5 millions d'autres sont 
au bord de la pauvreté. 
         La situation est la même par-
tout dans le monde. 

La racine du mal c'est le 
capitalisme lui même 

         Les Ministres des finances du 
G7, les 7 pays les plus puissants de 
la planète viennent de se réunir à 

Marseille pour voir comment accélé-
rer les plans d'austérité à faire payer 
aux peuples. 
         Le capitalisme c'est ça. 

Pour sortir de la crise, 
il faut supprimer l'ex-
ploitation capitaliste, il 
faut enlever les moyens 
de production aux mul-
tinationales et aux finan-
ciers qui gouvernent. 
         En France, chaque année des 
centaines de milliards de richesses 
sont générées par les salariés et 
confisquées par les capitalistes. 
         Ce capitalisme est un frein au 
développement de l'humanité, il faut 
l'abattre et construire une société 
nouvelle, une société socialiste. 

        Il faut lutter de plus 
en plus fort tous ensem-
ble, dans les entreprises 
et dans le pays, pour 
stopper le capital et son 
pouvoir. Il ne lâchera 
rien de lui même.  
      Seule la lutte peut le 
faire reculer, toute notre 
histoire en témoigne. 
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